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J^ .ong. ' contre la liberté religieuse est
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'°8 6t B|tPlct8 ^e Lugano, Locarno , Leven-
leiii 0 ont admirablement voté.
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Grande victoire du . Tessin
Le bon peuple du Tessin a remporté ,

le 3 mars, une imposante victoire sur
ceux qui tentaient d'inaugurer, au delà
du Gothard , un nouveau Kulturkampf.
On voulait imposer à ce peuple une légis
lation schismatique, qui dépouillait l'évè-
que de ses droits essentiels ; mais le peu-
ple tessinois a dit non , par 1,600 voix de
majorité, malgré la pression gouverne-
mentale , malgré les sophismes écœurants
de la presse radicale, mal gré un millier
de suffrages protestants, qui n'auraient
pas dû se trouver dans cette votation , car
elle n'intéressait que les catholiques.

Nos vives félicitations aux braves ca-
tholiques du Tessin. Ils ont vaillamment
combattu ; ils ont repoussé l'oppression
religieuse qui tentait de rentrer en Suisse
parla f rontière méridionale. Si lecomplot
des Loges maçonniques avait réussi,
nous aurions vu bien vite les chevaliers
de la truelle s'agiter de nouveau dans
toute la Suisse, et pleins d'émulation,
suivre l'exemple qui leur était donné par
les Simen et les Colombi.

Honneur donc aux fidèles populations
du Tessin ! Honneur au clergé qui s'est
bravement comporté, affirmant son union
avec l'évèque, son horreur du schisme,
par une manifestation collective qui res-
tera l'une des pages glorieuses du catho-
licisme dans notre pays pendant oette
période agitée ! Honneur surtout à Mon-
seigneur Molo ! Son instruction pastorale
à été un acte courageux ; elle a porté la
lumière dans les consciences loyales , elle
a jeté le désarroi dans les rangs des
ennemis de l'Eglise de Dieu. Prudente et
ferme, dictée par la foi et par le cœur,
l'Instruction pastorale de Mgr Molo a
conduit les catholiques à la victoire.

On a menacé l'évèque dans la presse
maçonnique ; ceux qui faisaient du schisme
lui ont adressé le reproche absurde de
faire de la politique. Monseigneur était
allé demander la force au pasteur su-
prême ; il était revenu du tombeau des
Apôtres et de l'atmosphère des catacom-
bes avec les encouragements et les béné-
dictions de Léon XIII. Ainsi fortifié, il a
parlé et il a prêché d'exemple. Samedi , lèa
journaux catholiques du Tessin ont pu an-
noncer que Sa Grandeur irait le lendemain
voter — ce qu'il n'avait pas encore l'ait
depuis qu 'il est évêque—etqu 'il déposerait
dans l'urne un bulletin négatif. Quand le
général paie ainsi de sa personne , les
soldats ne sauraient moins faire que de
s élancer sur ses traces.

Il est assurément fort heureux qu'il se
soit trouvé une majorité de 1,600 voix
pour repousser la persécution religieuse.
Mais comment se fait-il que les promo-
teurs de cette persécution aient été portés
au Grand Conseil et au gouvernement
par une majorité populaire? Il y a donc
au moins un millier de citoyens qui don-
nent leurs suffrages à des persécuteurs
sans vouloir la persécution. Ils plantent
et arrosent l' arbre aux fruits de mort,
mais ils ne veulent pas que cet arbre
donne des fruits. Quelle contradiction '¦
Espérons que le bon sens aura bientôt
fait disparaître cette anomalie.

La majorité en faveur de la liberté
religieuse aurait été encore bien plus
considérable si un millier d'électeurs pro-
testants, la plupart employés ou ouvriers
de la Compagnie du Gothard , n'avaient
pas voté comme un seul homme en faveur
de la loi schismatique. Cette constatation
est faite pour nous affiger ; elle prouve
que nous sommes bien loin encore des
égards que, dans un pays mixte, on se
doit entre adhérents de diverses confes-
sions. Les questions d'organis&tion du
culte catholique ne regardent pas lea pro-
testants; de plus , nous ne connaissons
pas un seul canton où lâ maF- __ .ô «.aftkJ-

lique ait imposé au culte réformé une
organisation par lui repoussée. Ge
simple parallèle prouve qu 'en fait de
liberté religieuse, nous , catholiques ,
n'avons de leçons à recevoir de personne,
et que nous pouvons en donner. Que
serait-il arrivé si la loi contre le culte
catholique avait été votée, hier, dans le
Tessin ? Elle ne pouvait réunir une majo-
rité qu'avec l'aide des voix des protes-
tants. Quelle responsabilité pour ceux-ci
devant le peuple tessinois! Gomme l'a
reconnu le Journal de Genève, c'est par
de pareils froissements que la paix entre
les confessions est mise en péril.

CONFEDERATION
La température. — Selon les observa-

tions de la station météorologique de
Zurich , le mois de février a été le plus
froid du siècle avec une température de
— 7" tandis que la normale est de -t- 0,8.

Le mois de mars ne s'annonce pa. mieux
que le mois de février

NOUVELLES DES CANTONS
Projet Schenk. — L'assemblée de dé-

légués de la Société des instituteurs suisses
a siégé dimanche à Berne. Après un rap-
port de M. Gass ^de Bàle), une discussion
intéressante a eu lieu , ensuite de laquelle
on a voté une résolution aux termes de la-
quelle le Gomité central est chargé d'invi-
ter l'Assemblée fédérale à pourvoir à l'exé-
cution de ia motion Curti , concernant le
subventionnement de l'école populaire par
la Confédération.

Révision constitutionnelle -.oleu-
rol.e. — Après une vive discussion , l'as-
semblée de délégués de l'opposition conser-
vatrice s'est prononcée dimanche en faveur
de l'acceptation de la Constitution revisée,
qui introduit une loi sur les impôts directs,
la proportionnelle et l'initiative en matière
constitutionnelle. Tous les orateurs se sont
prononcés favorablement.

Une aventure singulière. — La se
maine dernière , un voyageur arrivé à Bâle
par un des derniers trains du soir , descend
dans un hôtel pour y passer la nuit. Il ne
tarde pas à se mettre au lit ; mais comme
il ne parvient pas à s'endormir tout de
suite, il allume un cigare. Au bout de quel-
ques instants , il sent une odeur de roussi
et voit un peu de fumée monter du plancher.
Comprenant que la cendre de son cigare ou
une allumette mal éteinte a mia le feu à la
descente du lit , il se penche hors de sa cou-
che pour éteindre ce petit- commencement
d'incendie. Mais ce qu 'il aperçoit alors
l'arrête net : une main sortant de dessous
le lit tapote doucement le tapis à l'endroit
où le feu a pris , de manier, à l'éteindre.
Le voyageur conserve sa présence d'esprit
et dit à demi voix comme s'il se parlait à
lui même : « Il n 'y a décidément pas moyen
de dormir ; je vais m 'habiller et faire quel-
ques pas dehors. » Là-dessus , il se lève et
s'tiabille le plus tranquillement du monde ,
sort de la chambre, dont il ferme la porte à
clé et va prévenir l'hôtelier. Peu de temps
après , celui-ci , accompagné de la police ,
arrêtait le personnage, qui se trouvait tou-
jours nous le lit. L'individu a avoué qu 'il
avait filé le voyage .r de la gare à l'hôtel et
que , voulant le voler, il s'était glisaé dans
sa cbambre avant qu 'il se couchât. On a
conduit le malfaiteur en prison.

Quant au voyageur , on ne dit pas si cette
aventure a contribué à lui procurer le som-
meil.

Atelier*, de constructions mécani-
ques de Vevey. — La constitution d'une
nouvelle Société, ayant pour but la reprise
des " Ateliers mécaniques cle Vevey, est
d'ores et déjà assurée, le capital actions
nécessaire étant souscrit.

L'assemblée constitutive sera convoquée
pour le 6 avril prochain , date à laquelle un
premier versement de 250 fr. par action
devra être effectué.

Le comité d'initiative examine la possi-
bilité de majorer le capital actions à
400,000 f .-,, dans le but de doter plus large-
ment ié f . i ïdpde rduîêmen.t.

Recensement. —- Nous avons déjà
donné l'autre jour le chiffre de la popula-
tion de La Chaux- de-Fonds d'après le recen-
sement du 3 janvier dernier. Il est de
29,966 habitants , en augmentation de 324
sur l'an dernier.

D'après les documents officiels, voici
quelques détails sur la composition de cette
population :

Il y a à La Chaux de Fonda : 923 proprié-
taires d immeubles , -,,-> ->l personnes ma-
riées, 1,723 veuf8 et veuves, et 18,252 en-
fants et célibataires.

Il y a 24,748 protestants , 4,353 catholi-
ques, 797 israélites, et 68 citoyens de
confessions diverses.

Il y a 10, 602 Neuchàtelois , 15,648 Suisses
d "autres cantons, et 3,716 étrangers.

Il y a 4,410 mobiliers assurés et 1,649 non
assurés.

ETRANGER
Le Paps et le Sacré-Collège

Samedi 2 mars; 86a anniversaire de sa
naissance en 1810, Sa Sainteté Léon XIII
a reçu les félicitations du Sacré Collège et
de la prélature romaine. A midi précis, le
Pape est entré dans la salle du trône, où
étaient réunis les cardinaux. Le doyen du
Sacré-Collège, le cardinal Monaco, a lu une
adresse de félicitations à laquelle le Pape
a répondu.

Léon XIII paraissait complètement remis
de sa récente indisposition. Il n'en est pas
de même du cardinal Monaco , qui s'est fait
porter jusque devant le trône pontifical et
dont la voix n'arrivait par jusqu 'à ses
voisins.

DanB sa réponse, le Souverain Pontife a
dit que les singuliers bienfaits de Dieu ,
secondant lea vœux fervents dea catholi-
ques , Lui ont permis d'atteindre sa quatre-
vingt-sixième année, la dix huitième de
son pontificat. Dieu veuille , a-t-il ajouté,
que les jours qui Nous restent à vivre ne
manquent pas de bénédictions pour la
grande tamille chrétienne.

Vous ne pouviez pas Nous rappeler une
chose plua opportune et qui Nou8 soit plus
chère que ce que Nous avons fait pour les
Eglises orientales.

Obéissant à l'impulsion céleste, Nous
voulons resserrer toujours davantage leur
union avec le Siège apostolique , faire
refleurir leurs institutions , renouer les
liens de la primitive concorde avec celles
qhi se sont séparées de nous.

Quelle gloire cette réunion ferait rejaillir
sur le Pasteur céleste, quelle splendeur
elle donnerait à toute l'Eglise ! Elle ne
serait pas sans efficacité sur les dissidents
des autres régions. 1

Nous ne verrons sans doute paa la réali-
sation de ce désir; ce n'est pas néanmoins
une utopie. Cette aspiration répond à la
promesse du Christ : Fiet unum ovile et
unus pastor.

D» nouveau l'on verra dans les Annales
del'Eglisedes multitudes entière., éclairées
par un fait providentiel , accourir ou reve-
nir à l'Eglise , comme Clovis avec ses
Francs, comme Récarède avec ses Wisi-
goths.

Nous ne nous dissimulons par les diffi-
cultés àe cette œuvre , aggravées par des
circonstances provenani de la politique
humaine , mais Nous discernons le cours des
événements qui ap lanit les yoies de l'Esprit
Divin. Nous sommes réconfortés en voyant
Notre action secondée par la piété des
fidèles et le suffrage unanime de l'épiscopat.
Nous Nous souvenons notamment du zèle
et de la prudence de la commission cardi-
nalice.

Il faut multiplier les prières, afin que le
sang du Rédempteur qui réconcilia les fila
avec le Père, réunisse les frères séparés.
Dès maintenant , nous saluons avec joie le
jour de cette union qui comptera parmi les
événements les plus mémorables qui aient
réjoui l'Eglise , qui renouvellera lea desti-
nées des peuples et qui réalisera les plus
magnifiques espérances.

Le Souverain Pontiie , qui jouit actuelle-
ment d'une parfaite santé, a terminé en
bénissant les cardinaux , évêques et prélats
présents;

COURRIER I»'A-,LE_ÏAGNE
0,n noua écrit de Berlin , 2 mars :•
La n'àdvMe que _ _ , le «fo .çtë . #au. HdaS-



brôch , l'ex-jésuite protestantisô , devait être
appelé à un emploi dans l'ambassade aile
mande près le Quirinal est démentie ; ce-
pendant , elle avait été lancée par dea jour-
naux officieux. Il faut croire qu 'il s'agissait
d'un ballon d'essai... qui a crevé.

L'empereur Guillaume II a envoyé au
jourd'hui à Sa Sainteté Léon XIII une dé-
pêche très longue et trèa cordiale pour le
85m9 anniversaire de sa naissance.

Le Lohal Anzeiger annonce que M. le
comte Visone proteste contre ses accusa-
teurs, et j'en prends note ; mais pourquoi
donc la Gazelta Uf/izale annonce-t-elle en
même temps sa mise en disponibilité ?

La déclaration de M. le chancelier Hohen-
lohe contre le8 projets des agrariens, dé
mentie par la Post, est confirmée. h'Ums-
turzgesetz a vécu ; il n'est pas possible que
cette loi arrive à bon port.

Cinq mille pièces d'argent , de la gran-
deur dea monnaies de 5 marcs , vont être
frappées à l'occasion du 80m8 anniversaire
de la naissance de l'ex-chancelier prince
de Bismark J'ignore si elles seront mises
dans la circulation courante.

On n 'a pas encore la confirmation offi-
cielle de la nomination du prince Lobanofl
Rotcho w ski au ministère des affaires étran
gères en Russie ; la nouvelle est arrivée
hier, et tout le monde la croit fondée ; maifi
le retard dans sa confirmation est un peu
étonnant. Vous savez que le prince Loba
noff était désigné pour remplacer le comte
Schuwaloff , aujourd'hui gouverneur de la
Pologne russe, comme ambassadeur du
czar auprès de l'empereur d'Allemagne.

Guillaume II a nommé feld maréchal
l'empereur d'Autriche, qui hérite ainsi des
titres et des droits de feu l'archiduc Albert.

Je reçois en ce moment la nouvelle de
la mort du grand duc Alexis, à San Remo.
Il était cousin du czar et n'avait que 20 ans.

MORT DE CENT PÈLERINS
Un terrible accident s'est produit jeudi

dernier , près de Mexico (Mexique), sur le
chemin de fer interocéanique.

1200 pèlerins de Mexico étaient allés en
train spécial au Sacro Monte. Le train les
ramenait , lorsqu 'il dérailla entre Ténia-
matla et Ténango.

Cinq vagons ont été précipités dans l'a-
bime et complètement brisés.

Le déraillement est dû au mauvais état
de la ligne et à l'imprudence du mécanicien
qui n'a pas ralenti la vitesse, malgré une
courbe et une pente.

104 voyageurs ont été tués , 85 blessés , et
sans la rupture des chaînes d'attelage , il y
aurait eu encore un plus grand nombre de
victimes.

NOUVELLES DU MATIN
Rome. — Le Pape a assisté , dimanche

matin , en fort bonne santé , au service
solennel célébré à l'occasion de l'anniver-
saire de son couronnement.

France. — Le Cercle républicain avait
un banquet samedi soir. On y a donné lee- '
ture d'une lettre de M. Casimir-Périer ,
diaantqu _ ls 'ab8-ientd' a88i8teràla réunion , i
afin de ne paB être obligé de rompre un;
silence que son intérêt personnel lui con
seillerait de briser , maia que l'intérêt de la
république lui commande de garder encore.

— Le Conseil des ministres s'est réuni
dimanche après-midi à l'Elysée. Il a con-
tinué l'étude du projet de création d'une
armée coloniale , puis il a examiné les re-
vendications des représentants des dépar-
tements producteurs de sucre.

— La neige eat tombée abondamment
dans les rues de Paris dimanche depuis
trois heures du matin jusqu 'à midi; maia
elle a fondu presque aussitôt.
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Le pardessus , complètement oublié , était
resté au vestiaire. M. de Rouverand s'en
aperçut toutà coup, et , ne pouvant s'expliquer
à lui-même cette distraction inouïe , phénomé-
nale, unique dans son existence , il balbutiait ,
se troublait sous le regard sceptique de Joseph.

Celui-ci se retira très sombre. Oublier son
pardessus , s'est s'oublier soi-même Or, quand
on ne pense pas à soi, c'est qu'on pense à un
autre ou plus probablement à uneautre. Est-ce
que monsieur serait amoureux ? Lui , jus-
qu 'alors si raisonnable , allait-il jeter le trou-
ble dans sa vie et dans celle de son domestique .
En ce cas, il faudrait songer à la retraite.
Un maître amoureux ne peut se tolérer. C'est
trop anormal.

Des soupçons confes s'agitaient aussi dana
la petite tête grise de M"'- Fuzelier. Le len-
demain , à l'heure de la musique , comme Paul
sortait de l'hôtel , la bonne dame , qui le guet-
tait depuis deux heures, fondit sur lui.

— Savez-vous bien , déelara-t-elle, le sourire
aux lèvres mais l'œil sérieux , que vous me
faites l'effet d'un héros de roman . Les jeunes
filles s'évanoui. sent dans vos bras ! Que lui di-
siez-vous donc, à cette pau-rp petite, quand
elle s'est trouvée mal si soudainement ?

Angleterre. — Aux élections du Con-
seil de comté de Londres , sont élu 57 pro-
gressistes et 51 modérés (conservateurs).
Ces derniers gagnent 23 8ièges.

Italie. — Une dépêche de Marsala si-
gnale de gravea dégâts causés par un ' vent
violent du Sud. Les bâtiments ancrés dana
le port ont beaucoup souffert ; le monument
commémoratif du débarquement desmille a
été jeté à terre ; la mairie et plusieurs
autres édifices ont été endommagés.

— Le Ras Mangascia a envoyé au géné-
ral Baratieri un messager de confiance
avec une lettre demandant la paix. La
ligne télégraphique a été prolongée jusqu 'à
Kassala Tout est tranquille autour de
cette dernière place.

— Dimanche a été signé au siège de la
Banque Manzi , à Rome , l'acte constitutif
d'un nouvel établissement financier qui
portera le nom de Banque de gestions et
liquidations et qui se chargera d'adminis-
trations et de liquidations pour le compte
de tiers. Le capital social est de quatre
millions , dont deux versés et deux eeront
appelés dans deux mois sur décision du
conseil. Le nouvel établissement sera char-
gé de la liquidation du Crédit Mobilier.
Dans le groupe financier intéressé à l'entre-
prise se trouvent la National Banh de
Berlin et la Banque du commerce de Bàle.

Russie — Des nouvelles reçues de
St- Pétersbourg annoncent qu 'il s'est pro
duit samedi â l'Institut Philologique des
désordres qui ont nécessité l'intervention
de la troupe.

Dans une assemblée qui a eu lieu ven-
dredi , 1,600 étudiants ont réclamé la démis-
sion du recteur. Celui-ci a exhorté les étu
diants au calme , de façon à éviter un conflit
avec la troupe.

Espagne. — Un corps de 6,500 hommes
va partir de Cadix pour Cuba. Ce sont les
troupes destinées à renouveler la garnison
de l'ile. Quant aux renforts expédiés à la
même destination , ils ne tarderont pas à
partir. L'insurrection cubaine , fomentée
par les Etats-Unis , paraît prendre un st-
rieux développement.

LETTRE DE ROME
(Correspondance particulière de la Liberté.)

Rome, ier mars.
Le Rivisla antimassonica et l'Unione anti-

massomea. — Leltre du cardinal Rampolla.
— Au Vatican. — Projets de mariage pour
le prince de Naples. — Les procès de la
Banque Romaine. — Une . disparition. — Le
carnaval de Rome.
Aujourd hui sort de presse le second nu-

méro de la Kivista antimassonica. Cette
livraison est trôs intéressante ; on y trouve
le portrait du commandeur Margiotta , le
dernier grand 33e converti. A une adresse
d'hommage envoyée par cette Revue et ,par
l'Union antimaçonnique que préside Mgr
Lazzareschi , évêque démissionnaire de Gub-
bio , le Saint Père a daigné répondre par la
très belle lettre qui suit , de S. Em. le car-
dinal Rampolla :

Illxtst me el I4m»>e Monsieur.
L adresse que , d'entente avee plusieurs

membres de l'Union anlimaçonnique , vous
avez décidé de déposer aux pieds du Saint-
Père, a été agréable à Sa Sainteté en raison de
la soumission filiale exprimée envers Sa Sain-
teté, et beaucoup plus encore l'a consolée par
ce qui y est exposé.

Certainement le but que les signataires se
proposent est conforme à l'esprit de chrétienne
charité et au zèle dont tout fidèle doit être
rempli pour la défense et l'honneur de la
religion. C'est pourquoi le Saint-Père loue de
tout cœur leurs intentions et leurs désirs et
fait des vœux pour que leurs actes , réglés
touiours par la prudence et la charité , obtien-

— Je lui disais t mademoiselle, aimev-voùs
la valse I • ou tout autre secret aussi émotion-
nant. N'importe , elle peut se vanter de m'avoir
fait une fameuse peur avea sa syncope. Pour-
quoi aussi , puisqu 'elle se sentait malade , vou-
lait-elle danser ?

Malgré l'airdégagé qu'il prenait , M me Fuzelier
restait soupçonneuse.

— Et pourquoi dansiez-vous vous-même,
pour la première fois de toute la soiréel?

— Mon Dieu..., par politesse. Une politesse
qui me coûte cher, car, sans compter l'en-
nuyeux incident de cette nuit , me voilà encore
obligé , sous peine d'être un malotru , d'aller
prendre des nouvelles de cette demoiselle , et
je ne sais pas même qui elle est ni où elle
demeure.

— Je puis vous renseigner. Elle s'appelle
M"" Ramirès et elle habite avec sa famille
une villa très loin, tout au bout des Allées de
Morlaas.

— Ces Ramirès sont des Espagnols ?
— Oh ! des Espagnols d'Amérique. Des espè-

ces d'aventuriers , venus d'on ne sait quelle
colonie, roulant à travers le monde sans se
fixer nul part et dont personne ne connaît
exactement l'origine , l'histoire, la solvabilité
ni la moralité. Ils étaient déjà ici à la fin de
l'hiver dernier et ils sont revenus depuia
quelques jours. Je ne sais si vous avez remar-
que la mère , un mastodonte à voix de perro-
quet , toujours habillée de jaune ou de rouge.
L'aîné des fils, Manuel , est un homme superbe ,
mais le second , Sanche, a une triste mine , et
une triste réputation. Avec cela, il y a encore
une petite fille d'une douzaine d'années, un
affreux petit rat éc'orchô qu'ils appellent

nent largement les avantages espérés. Et puis- , diaire de notre bureau , pour les habitant
que, dans ce but , ils ont fondé en outre une ! des villages de la campague romaine où sé-
nZ^Aï^îf T

Î ™^ "^
11?!0, \ét-é ,°£îvt | vit la famine. Il nous communique aussi

comme hommage à Sa Sainteté, le Saint-Père : , tt  A r_ nrhii.rfttre de Sambuci, qui
se réjouit de cette publication et a la confiance i une let .re .de ' arcnipretre ae &_mouw. «
que , rédigée toujours en conformité aux règles \ remercie du secours qui lui a été envoyé
qu 'il a plusieurs fois inculquées , elle ne man- ! Pour «es paroissiens , et qui prie notre co»
quera paa de produire les effets bienfaisants respondant de lui faire parvenir de nouve l
que leur zèle s'en promet.

Dans cette espérance , l'auguste Pontife ac-
corde à Votre Seigneurie et à tous les membres
del'Union la bénédiction apostolique sollicitée ,
bénédiction qui les soutienne pour persévérer
et soit le gage de sa particulière bienveillance.

Agréez les sentiments de l'estime la plus
distinguée , etc.

M. CARDINAL RAMPOLLA.

La réception du Sacré-Collège des cardi-
naux et de la prélature par le Saint Père
aura lieu demain samedi , et non pas diman- 1
che.

Dans le courant de mars aura lieu très
certainement un Consistoire pour la re-
nourvue de quelques sièges épiscopaux. Le
grand Consistoire pour la création de cinq
ou six cardinaux aura lieu au mois de juin.
Les réceptions du corps diplomatique con-
tinuent tous ces jours au Vatican pour l'an-
niversaire du couronnement du Saint-Père.

Dimanche prochain , dans le but de fêter
l'anniversaire du couronnement du Pape,
la première compagnie du 28 bataillon de
la Garde palatine d'honneur de Sa Sainteté
se réunira en un banquet dans une villa
suburbaine.

Lea tractations matrimoniales pour le
prince héréditaire d'Italie concernent une
princesse de la Maison dea Bourbons  de
Parme et une princesse de la Maison de
Naples. Ce serait un coup de maître da la
part de Crispi et de la Cour du Quirinal;
mais personne ne croit qu'en particulier le
comte de Caserte veuille ainsi renoncer à
.'improviste aux droits qu 'on lui a usurpés
sur le trône des Deux-Siciles, droits qui
ont encore un ai grand et si respectable
nombre de fidèles adhérents. Telle était la
nouvelle à laquelle je faiaaia allusion dans
ma lettre précédente.

Le procès Mestriner , de Turin , relatif
aux faits de la Banque Romaine , a été ren
voyé ; le procès des documenta soustraits à
la Banque Romaine , celui dea plaintea pri-
vôea à la suite de la préaentation des dos-
siers de Giolitti à la Chambra , sont déjà re
commencés par l'audition de M Giolitti lui-
même. Tout le monde est néanmoins con-
vaincu que , en raison de la gravité des
documents que très certainement M Gio
litti a encore en sa possession , toute l'action
judiciaire pendante se terminera en fumée.

Depuis environ trois semaines a disparu
le député Comandini , directeur du Corriere
del Mattino, de Milan , journal crispinieu ,
fondé avec l'argent du ministère de l'inté
rieur. Sur cette disparition ont été écha-
faudés cent romans politiques ; mais il pa-
raîtrait que ce Comandini aurait jugé pru-
dent de s'éclipser, en cherchant un refuge
à l'étranger , en raison de difficultés finan-
cières , et peut-être aussi en raison d'aven-
tures de jeunesse.

Le carnaval «'est terminé à Rome comme
il avait commencé, c'est à-dire , au milieu
de l'indifférence générale. Comment une
ville pourrait elle se livrer aux diverti.se
ments, lorsque la famine est à ses portes et
dans aes murs?  Lorsque toutes ses habitu
des traditionnelles ont été supprimées par
ses nouveaux maîtres , et que ,pour ce motif ,
les forestieri ne viennent plua donner de
l'animation à ses rues.

NOTE* DE L'A Ré DACTION . — Notre corres-
pondant termine sa lettre par un compte
détaillé de la distribution d'une somme de
100 fr. qui lui a été envoyée , par l'intermé

c Aurora », et puis , votre danseuse d hier qui ,
elle , ' n'a rien des allures extravagantes du
reste de la famille. Au fait... attendez..., elle
n'est, je crois , que la nièce de M"" Ramirès et
la cousine des autres, voilà ce qui explique la
différence.

Tout à coup, Mmc Fuzelier s'interrompit ,
se retourna et chuchota à l'oreille de Paul :

— Là... tenez... allez-vous-en de l'autre côté
de la place... Voilà les deux Ramirès qui .arri-
vent : vous les verrez entrer au café, lls y
passent leur vie.

Paul aperçut en effet, débouchant , d'une
rue , ses deux Espagnols de la veille, et , cédant
au conseil de M™ e Fuzelier , il se mit à arpenter
la place , les croisant au passage sans avoir 1 a,ir
de rien.

La journée était superbe, le soleil clair et
radieux Dans celte pleine lumière , Manuel
paraissait plus beau encore que Paul ne l'avait
vu au bal , et son costume , qui , sans ôtre
excentrique , gardait quelque chose des modes
de son pays, faisait ressortir la perfection de
son type. Il portait le manteau espagnol ,
rejeté sur l'épaule , avec cette crânerie inimi-
table des Iras los monles , et son chapeau de
fentre , aux borda un peu larges, rappelait
vaguement le sombrero. Quant à Sanche. en
complet de flanelle claire , à l'anglaise, il sem-
blait grêle, chétif , d'une pâleur verdâtre.

— Un répugnant insecte ! se dit Paul.
J'aime autant ne pas le trouver là où j'ai
affaire.

Il était devant la station des voitures et ,
montant dans un fiacre , il se fit conduire à
la villa des Ramirès qjie le cocher put lui
indiquer.

les aumônes , s'il peut en obtenir de person-
nes charitables , en faveur d'une popu lation
qui eut dans la plus noire misère, et qui De
peut espérer voir améliorer sa position
avant la nouvelle récolte, c'est-à dire seu-
lement dans quatre mois.

PRIÈRE D'UN PETIT OISEAU

La neige tombe ! il fait bien froid !
Adieu soleil , adieu bien-être !
Plus de bonheur sous l'avant-toit 
Mettez du pain sur la fenêtre.

II
Il fait bien froid et ce matin
En vain j'ai pu vous apparaître ,
Pleurant , disant que j'avais faim 
Pas de pain sur votre fenêtre.

III
Et déjà vient la sombre nuit !
Verrai-je encore un jour renaître ?
Bon Dieu ! je vais dormir sans bruit ,
Rêvant au pain de'la fenêtre.

IV
Si demain je ne suis pas mort ,
Mon vœu s'accomplira peut-être ;
Vous tous qui pleurez sur mon sort
Mettez du pain sur la fenêtre.

FRIBOURG
DÉBLAIEMENT DES NEIGES

et moyens exécutes â cet effet
(Suite i.

II
Dans les grandes villes suisses , la dé-

pense, toute proportion gardée d'aillé0̂ ?'
est bien inférieure, car l'opération du û»
blaiement des neiges ne se fait que d ou ,
manière incomplète. On déblaie l'excède»;
pour rétablir ia circulation , mais on ne -1.,-
pae le sol à nu comme à Paris. L'opéra t) ;
se fait en régie , comme par exemple à b
rich , à Neuchâtel , à Fribourg, etc. D*"}",
d'autres villes , par exemple â Berne, e .
se fait à l'entrenrise. La dénanse va ...
beaucoup d' une ville à l'autre suivant fl
le déblaiement se fait d'une manière ? "

^ou moin8 complète et suivant la distant 6 '
laquelle la neige doit être transportée , N0 '
noua ré8.rvon8 de faire plua tard une s
tistique sur le coût du déblaiement «
neigea dan8 la plupart  des villes suisses .

En présence des dépenses énormes fal j
par la ville de Paris pour le déblaie»**" ;
des neiges , elle fit en 1880 des expôrieu«<
avec le chlorure de sodium (sel de cUlS 'l0yY>
Elle emp loya un procédé connu et emP ' 

^parfois dans les villes maritines : la. 8iL0i
son des chaussées. Il aété, à cette oc- 38 yi
traité avec du sel 1.5,000 m* de vo^tioi
ron 50 poses) et emp loyé à cette ope^, .  ,
25,000 hg de cette substance. Le réau' -,
a été excellent. Mais l'expérience a
faite avec du sel raffiné coûtant 22 tr.
ioo ng, aroits et octrois compris- ,,

Avec ce prix (22 fr.) élevé du sel , 
Jdépense de la salaison n 'a pas été pi»

élevée que celle de multiples sablages
La dépense par m? de sablage a été o

0,053 fr. . . , , .,, A 0La dépense par tf-2 de salaison a étô «
0,045 fr. » i

Pour réduire une couche de 0,03 -» A

Comme M"" Fuzelier l'avait dit , cette " .g
était située tout à l'extrémité des Allées <
Morlaas , un des quartiers de la ville les j>
lointains et les plus déserts. Une grille- ,
close , défendait l'entrée d'une avenue 1?''Bel-
et mystérieuse, au bout de laquelle on n' "ylin
cevait pas même la maison, cachée Pa
rideau d'arbres verts- . -rj. eO"

Aprèsavoir sonnécinqou six fois, Paul 
^

e
fin paraître dans l'allée , une petite fiII e 0 af*
maigre , noire , mal pei gnée , vûtue d u fl ee
fponffA pn_A à - t .ttno'jlTST oui o _T.un- >-llt & . _i,\.
presser , dodelinant dans ses bras un t j e;
caniche atrocement galeux qui montra 0.
dents. Arrivéeà la grille , elle dévisagea e cï]1 \
tément le visiteur , et, sans ouvrir, e»B
sur le diapason le plus aigu : voOs

— .Qu'est-ce que c'est ? Qu 'est-ce q"e
voulez ? , .A raP,— La jeune Aurora I se dit Paul , j><* gt jl
pelant lès explications de Mm° Fuzelier,
répliqua gracieusement : i'ho_ neUl

. ... l U i ' H I O I .  _ l i _ ,  [)Ul"ïai-J- a r v 'L  ¦ -

de voir Mm|> Ramirès ? •
— Moumou n 'est pas habillée... ¦ j '_ n-
— Me permettriez-vous , mademoiselle, tJ .

trer pour attendre madame votre mère ' gtf e.
nuaPaul , essayant d'amadouer le petit _ «
à lorce d' urbanité. _„bill^ 'f

— Non ; quand Moumou n'est pas u»"
on n'entre pas. „„_,ae»to1

Et à quelle heure devrai-je me pr«a
pour avoir chance d'ôtre reçu i

— Pas d'heure ?
Elle fit un mouvement pour s'éloigner

^ 
j



a'a r^
dé Pai8seur, il fallait compter 200 0. taie » , qui ont recommandé daus leura

m- et i. admet de 50 à 75 g.  de sel par colonnes une pièce inti tulée Champignol
P-Ur < v_

r Cm" d'épaisseur de neige durcie malgré lui , représentée sur le théâtre de
Dan i r la fusi on - Fribourg le lundi de carnaval. Cette pièce

2gg6 , 
le° e_*ai8 faits pendant l'hiver 1885- contient des situations assez risquées qui

moins de Paris a consommé ou du nous ont fait vivement regretter de noua être
•_ >i .._ aPProvi8ionné plus de 4,000 t. de laissés induire en erreur. Chacun sait quei en vue des neiges et des glaces. On a
oroni

18386 du 8el é8ru8é' °-ui n'e8* Pas
t«pV_ , aux usages culinaires et qui ren-
s_U t A

95 °/O de Chlorure de sodium. Ce
COUVA . e aL,Prov' o '°<»né dans des locaux
anr,A î8„6t secs ! il ae conserve ain8i d'une«nnée à l'autre, sans déchet,
o, e.861 égrugé se payait :

1*7 f ?at 'ére première l l n tnnr,ai_IiH drous d'entrée la tonne

tous i
3 

-V'2'e de Pans a été ex0D érée de
la m» 01*8 de Borte _ ue le sel revenait à
résuhA !. palitô à 31 fr ' la tonDe - 11 e8t
dans IO H _ ca cllef une 8rande économie

A .,!;déblaiement de la neige.
Que n7 . ?'*'en 1879"1880 par exemple, cha-
ar»ol - mètre d'épaisseur de neige tombée

•'Beau une dépense de plUa de 60,000 fr.
.O onr. .

rd'hui ce chiffre e»t ' réduit à
dente 80it au Va des dépenses précé
mD„ . ®a outre , le sel permet de suppri'man — v_* *j uy io oo* j*f_. j-L-v. ** •-*«_/ _. ti p jy .  j_

dé&Ai e bonn6 partie des sablages qui , au
ta_V !>' Pr°duisent tant de boue et envoient

JI de sable dans les égouts
blave iau88' eu recours à Paris pour dé-
des i t neiBe8 à dea machinée lançant
n'ont a de vaPeur- Ma is les essais faits
ce g 0nné que des résultats illusoires , en
de ia

ens . -Ue l'eau provenant de la fusion
en oi

ne'8e ae transformait, de suite après ,
le ma?

06' Le reniede était ainsi pire que
*!¦ ( A  suivre./

__*!* chapelle de Lorette à Fribourg.
la t?L?e>naine catholique vient de publier
° opef suivant :

LEON XIII, PAPE

3.r* 
tous les fidèles du Christ qui verront les

pentes, Salut et Bénédiction apostolique.
du ri °

US a été ex Posô -u'a Fribourg, ville
pejl ocèse de Lausanne, il existe une cha-
8i _.n i que les fldêles vénèrent avec une
fidèi dévotion comme une reproduction
Com de la Sainte Maison de Lorette.
nair

11
.. 

on célèbre cette année le cente-
l'I-V la traI»slation de la-Sainte Maison,
d'i. . Ue de Lausanne Nous a adressé
oUvr prières pour que Nous daignions
ûdèl 

r ^es trésors de l'Eglise en faveur dos
fav '̂ s qui profiteront de cette occasion
cii -il. e pour visiter cette chapelle. Ac-
désir de 8'rand cœur l'expression de ce
foù t ?PPUV^ sur 'a miséricorde de Dieu
sai,,f1)H!ssaat et sur l'autorité- des Apôtres
Une y 'erre et saint Paul , Nous accordons
ton. , dulgence plénière et rémission de
de i> s Péchés à tous et chacun des fidèles
condi- .1 et l'autre sexe qui réuniront les
,u»tlOT._ en._ ._, . ._ ,_  •lo ., — -»«» • ___ -_ _ .

rinirT ceux 1Ul Prendront part à un paie-
rie d 1uelC(>nque de paroisse, de contre-
dit A^^^munautô religieuse ou de Société
su,,. ,'a chapelle susdite, dans l'année qui
bro .oLera du 10 décembre 1894 au 10'décem-

8 .1 f" 'Ceux qui visiteront ce* sanctuaire le
"Vier mbre > féte de la Nativité de la Sainte
cuié ^ n' 'e *- décembre, fête de l'Imina-
c-6st

eConception et le 10 du même mois,
t-a-dire le dernier jour du centenaire ;

*ènr • a ei l au£re cas> "es 'es premiere.
iU(li 'es Jusqu 'au coucher du soleil des jours
c°Hir. 

és'- P°urvu que , s'étant confessés, ils
!.-!!> 

uien - ces jours là , et prient pieuse-
ciip/ j .. Pour la concorde entre les princes
Vefsi ' 1

,
extirPati011 des hérésies, la con-

voi»011 des pécheurs et l'exaltation dc
gejjèp Sainte Mère l'Eglise. Cette indul-
;in_ . est annlifnhlft nar maniira rlp. ..ii.Tp.ir_iM * â>__ S1 _.«•- j-- . ~_... _... _.e _

1-on purgatoire.
"10noh . a ^ome' P»'és de Saint-Pierre,
ment n toute chose contraire et unique-
Pêch„P 0ur le cas présent , sous l'anneau du
née .L _ le 10 décembre, l'an 1894, la 17° an-

xNotre Pontificat.
(Sio,\°Ur ^" *-"m" 'e Cardinal RUGGIEHO .

°'J Nicolas MARINI, subst.

-aas * *aqneê. — Le nouvel èvèque âe
Pat _f0f

8* descendu à Rome chez nos com-
^0n8 *e8» les bonnes Sœurs Théodosiennes.
a -c.at

av°08 déjà annoncé que' l'évèque cou-
des 

^

ttp sera le 
cardinal Vanutelli ; l'un

S9"i , s Préia*8 assistants sera Mgr Gras-
ple<î e

Qc 
.étaire de la Propagande et disci

Co'cnie
8a'n.t ^ranC0'8' L68 membres de la

particif. 8"11886 a ¦̂ oloe «'empresseront de
sera rf

6r a cette fête. De plus , Fribourg
RecteatP_ égenté Par îe R- p - Coconnier ,
dent a» „ ''Université ; M. Python , prôsi-
Montnn G

uon8eil d'Etat, et M. Georges de°nacli , prôaident du Piua-Verein.

décisif ^at*?n ecolé.lastlque. — Par
G«aôre M-

6
1. iRr -'évéque de Lausanne et

vicaire ' ri' _ , * • 
é Joaepb Moullet , révérend

Si»ens (PriCg).' 
68' D°mmÔ ri°aire d&

&'ow^S?^^'»ne réclame. - Le Fri-S parl6 de . journaux de la capt-

la Rédaction de la L.ôer.e'refuse.en général ,
de recommander les pièces f rançaises don-
nées par des troupes de passage au théâtre
de notre ville. A cette règle, nous avons
cependant dérogé quelquefois , lorsque de-
témoignages en qui nous pensions pouvoir
nous fier , nous garantissaient que la repré-
sentation serait absolument irréprochable
au point de vue de la moralité.

Malheureusement , les garants n'ont paa
été cette fois aussi bien renseignés qu 'ils
auraient du l'être, et c'est ainsi que nous
avons étô trompes sur la pièce Champignol
malgré lui. Ce nous sera une raison de
nous montrer à l'avenir encore plua exi-
geants que nous ne l'avons été jusqu 'à ce
jour ;  cependant , il ne faudrai t pas croire ,
sur la foi du Fribourgeois, que les bons
chrétiens de notre ville n 'aient pas su à quoi
s'en tenir sur la manière dont notre bonne
foi a été surprise. II suffisait pour cela d'un
peu d'intelligence, ce qui , à Fribourg, ne
manque pas , en règle générale , mais il
paraît qu 'à cette règle aussi il y a qaelque
exception.

Landsturm. — Voici les lieux et dates
des insoections et exercices du landsturm
en 1895 pour le canton de Fribourg, qui
fait partie du 2e arrondissement territorial.

Fusiliers. — Bat n° 14. — Etat-major
et 3° comp , 9 octobre, Romont. l re comp.,
7 octobre , Chât. l Saint Denis; 2m0 comp.,
8octobre , Rue; 4me comp., 10octobre , Sales.

Bat. n° 15 — Etat-major et lr0 comp.,
Il octobre , Bulle. 2me comp., 12 octobre,
Corbières; 3me comp., 14octobre ,Treyvaux;
4m0 comp. , 15 octobre , Fribourg.

Bat. n° 16 — Etat-major et 4me comp.,
16 octobre. Belfaux l re comp., 19 octobre ,
Estàvayer ; 2mo comp., 18 octobre, Montet ;
3me comp., 17 octobre , Montagny.

Bat. n° 17. — Etat-major et lre comp.,
21 octobre , Morat. 2m8 comp. , 22 octobre ,
Guin ; 3mo comp , 23 octobre , Wûnnewyl ;
4m« comp., 24 octobre , Tavel.

Avant-coureurs du printemps. —
Le 28 février , la garde-chasse du district
de la Sarine a aperçu à Matran un petit
vol d'étourneaux. Puissent-ils ne pas re-
gretter trop d'être venus prématurément
nous donner l'espoir de meilleurs jours »

Conférences agricoles. — La Direc-
liOii de l 'Intérieur fera donner ie diman-
che 10 mars prochain , les conférences
agricoles suivantd8 :

1. A Cugy, par M. Strebel , vétérinaire,
sur l'élevage des veaux/alimentation, ma-
ladies, soins , etc

2. A Farvagny le-Grand , par M. Berset , .
secrétaire agricole, sur l'organisation des
Sociétés agricoles , en vue de l'achat et du
contrôle des engrais , fourrages et graines
fourragères.

3. A Sales, Gruyère, par M. Blanc-
Dupont , horticulteur , sur la culture pota
gère.

4 A Treyvaux, par M Overney, sur la
meilleure conformation du bétail bovin.

^
"?̂ 52_4^. Mardi  5 mars , à '8 heu-

^$gj*3rï^^\ res du soir , au Lycée ,
_ /^ii^^â\^\ 

réuniou familière et ar-
î( jissliyr H|] ti.tique.
VWÈ_flly / a T<ms 'es membres sont

"j y ^ È & ^ c'J invités à y assister.
/̂J? ÔtfV̂  (Communiqué )

Observatoire météorologique de Fribourg
¦m» )Daervat.ioii» Mont recut'tUies ehaque jour

a 7 h. du matin. 1 et '- h du soir
B/.ROMftTRI. 

Février | 26 27 28 1"' | 2 3 4| mars

=- 725,(

§- 720.0

=- 715,0
=- 710,0
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Petite poste

Af. B. à ._ . —¦ Reçu G francs pour votre abon-
nement à la Liberté payé au 1er juillet 1805.
Merci.

REVUE FINANCIÈRE
A part une panique momentanée à Vienne

et à Budapest , les cours ont conservé, cette
semaine, une fermeté remarquable. Nous
avions signalé, il y a quelques mois déjà ,
la fièvre de spéculation qui sévissait dans
les capitales de l'Autriche-Hongrie ; il a
suffi pour amener cette panique de la vente,
par un seul spéculateur , de 20,000 actions
du Mobilier autrichien, lequel est intéressé
dans plusieurs raffiaeries importantes ,
entre autres pour 2 % millions dans la
Société ouvrière de Chropin en Moiavie.
Or , l'industrie sucrière subit actuellement
uue crise intense par suite de la baisse du
prix du sucre qui de 60 centimes le kilo
est descendu cet hiver à 26 centimes. Le
marché toutefois s'est vite ressaisi et le
niveau précédent a été regagné à la fln de
la semaine.

Il y a une année, les capitalistes pou-
vaient encore trouver quelques bonnes
valeurs à 4 % au Pair '» 1° 3 V. s'obtenait
avec-le bénéfice d'une prime de 1 à 1 */_ %
Nous avons plus d'une fois ici même cou
s^lié d'acheter du Fribourg 3 */s à "•
Aujourd' uu i , tout est bien changé; les fonds
d'Etat 3 Va 8°H- au-dessus du pair et expo-
sés à des conversions toujours désagréables
pour les porteurs dont elles restreignent
les revenus. A quoi attribuer cette hausse
persistante des cours, cet avilissement inin-
terrompu des capitaux ?

Les économistes et les financiers donnent
une foule d'explications plus savantes et
intéressées les unes que les autres. Un
correspondant du Messager de Paris qui
signe J. Johanny indique la cause suivante :
Il y  a trop de monnaie 1 s'écrie-t-il. Ne
parlons pas du billon , dont l'importance ,
comme capital , est presque nulle , mais il y
a trop d'argent; il y a trop d'or monnayé,
il y a trop de biliets de banques. La monnaie
n'étant qu 'une marchandise de transition ,
qui ne s'emmagasine pas , mais qui passe
d'une main à uue autre, si cette marchan-
dise devient trop abondante , elle se dépré-
cie tout naturellement et il en faut une
plus grande quantité pour obtenir le même
objet , c'est-à dire le même titre ou la même
marchandise. Or , avec la frappe libre de
l'or — la production de ce dernier étant de
plus en plus grande — et avec les émissions
toujours plus considérables des banknotes ,
nous allons arriver à des élévations de
cours dont il n 'est pas possible de prévoir
le terme. C'est le moment pour tous ceux
qui ont le souci de conserver leur fortune
de la placer en immeubles et surtout en
fonds de terre.

Je n'ai pas la témérité ,ni l'outrecuidance
de donner des conseils' â qui  je préfère
d'ordinaire en demander . mais si ma voca ;
tion m'avait appelé à être bénéficiaire des
revenus d' une cure ou d'une chapellenie ,
comme je m'empr>- _serais de convertir les
tiires de mon rentier en graa pâturages, en
champs ensemencés, en beaux prés au. so-
leil ! Tous 'IOB bénéfices de cure» avant 1848
conaistaient eu domaines ; c'e.t le régime
radical qui en a converti un grand nombre
en'titrea dont ' l a  dépréciation actuelle place
plusieurs membres de notre clergé dans
une situation intolérable et à laquelle il est
urgent de porter r- môie.

Le rapport de la Cai-ae hypothécaire ,
qui vient da paraître , annonce qu 'en pré- ,
sence de l' augmuntat ion de l'encaisse pro-
venant en part ie de l'émission des cédules
3 3/4 et sur  tout des remboursements d'obli- ;
gâtions hypothécaire.", le conseil de sur- '
veillance à fixé , le 2 ju i l le t , au 3 */_ le taux
des nouvelles cédules , puis il a rédui t  ce
taux au 3 '//, pour les titres 'à émettre à
partir du I er janvier  dernier.

t II serait bien à désirer , ajoute le rapport ,
que nous puissions concéder à nos débiteurs
une nouvelle réduction du taux d'intérêt , mais
cela ne sera possible qu 'au-moyen  d'une nou-
velle conversion des cédules 3 »/i en 3 ' /s  %•
Cette question est à l'étude et nous ne néglige-
rons rien pour arriver à ce résultat ».

Cette même question est aussi à l'étude à
la Banque d'Etat depuis plusieurs mois,
mais la solution n'est pas si aisée qu 'on le
suppose de prime abord. Elie dépend de
plusieurs circonstances et considérations
de natures diveraes ; mais, quelle que soit
la décision qui interviendra, on peut être
assuré qu 'elle ne'aera dictée aux adminis-
trateurs de cet établissement que par le
devoir patriotique et l'intérêt du pays.

Nous trouvons encore dans le rapport
de la Caisse hypothécaire les renseignements
suivants. Lea dépota en cédules ont aug-
menté de 455,661 fr. Les prêts par obliga
tions ont diminué de 484.804 54 francs.

Il a été fait en 1894, 286 demandes d'em
prunt pour une somme totale de 1,477 ,710
francs. Comparativement à 432 demande8
pour 2,470,605 franca en 1893.

Il a été acheté des fond8 publics pour
756,556,50 francs dans le but d'utiliser le
trop plein de l'encaisse. Bien que ce genre
d'opérationa s'écarte de ceux autorisés par
la loi organique , noua n'aurons pas la mau-
vaise grâce de la critique, puisqu'on somme
il est profitable à l'établissement.

BULLETIN HEBDOMADAIRE
I S marfl

Offre Demande

Bourse de Paris
Consolidés anglais . . 2»/* — 104.75
Rente française . . . 3 % 103 30 103.20
Rente française . . . 3'/_ 108.- 107.90
Suisse, 1890 3 <•/„ _ —
Fribourg, 1892. . . . 3 % — 475.—

Bourse de Berlin
Consolidés prussiens . 4 "/o 105.70 —

> » 3 o/o 98.90 —
Bourse de Genève

Obligations
Genevois, avec lots . . 3 Vo 109.75 109.5
Fribourg, 1887. . '. ï 3«/_ — —

» 1892. . . .  30/0 - 94.-
Vaud 3 'A — —
Valais . . . . . . .  5 o/0 115. - _
Autriche, or , . . . 4 o/0 — _
Italie 5o/0 4 88.10 87 S
Jura-Simplon , 1894 . . 3 Va 514. - 513 7

A étions
Jura-Simplon, privil. 4 o/0 590 586

» ordin. 0 169 168
> Bonsdejouissance 0 20 19
Bourse de Bâle

Obligations
Confédération 1890 . . 3 o/0 — 101.50

- 1894 . . 3 '/_ 105 5ii 105. -
Fribourg, 1887 . . 3 </_ 101.50 100.80
Berne, 1887 . . 3 '/» 102.70 102. 20
Lucerne, 1894 . . 3 «/» 101.50 101. —
Soleure , 1894 . . 3.'/» — 101. —
Tessin , 1893 . . 3 '/- — 100.40
Central-Suisse, 1894 . . 3 </> 102. — loi.80
Nord-Est, 1894 . . 3 '/. — 101.50

Actions
Central-suisse . . . .  5 685 684
Nord-Est ordin. . . . 5,60 688 686
Gothard . . . . . .  7 935 925

Fribourg (valeurs taies)
Obligations

Etat de Fribourg, 1887 3 »/_ 102. — 101.30
» - » 1892 3 o/0 95 50 94. -

Ville de Fribonrg, 1890 et 92 4 o/0 [03. - 101.50
» Bulle , 1893 . .' 3 y» 101.30 100. 5C

Ponts-Suspend.,No3 . . 0  — 75. -
» » 4 . . 0 — 43. —

Bulle-Romont , 1894 . . 4 102. — 101. —
Union fln. frib. , 1890. . 4 '/. — 100.2.
Caissehfp.rnb.1893 ,Cédu les 3 1/, 100.50 i00. -

Aclions
Caisse hypoth.tribourgMis. . 4,6 — 605
Banque canton, fribourgeoii . 5 — 600
Crédit, agric. Estàvayer 5,5 480 430
Crédit gruyérien Bulle . 5 ,5 — 520
Crédit foncier fribourg. 0 46° 420
Banque.pop.èlaGruyère 5 — 230

Glane . 5,5 122 117
Union financière frib. . 0  — 220
Société Institut R. Pictet — —

;<.(. » • . . . . » .  „ > bons . ej. , — —
Filature de Fribourg. . O — —
Engrais chimiques . . 6 — 625
Fabrique ciment, Châtel 7,5 — 650
Briqueterie de Lenti gny. — 450
Théâtre de Fribourg . . 0 — 80
BUlle-Romont . . . .  0 — 70
Soeiété de Ka.ig-tion Nencbâtel & Morat 0 — —

Lots F_mb. ' ___ '__-_i.
Etat de Fribourg, 1860 . 22 28.50 27.50
Ville • J878 . 14 13.75 13 25
Communes fribourgeois. 60.50 18.75 48,—

CHANGE & ESCOMPT

, OFI-HU DKMANDE -=_ vue sur .=_
Angleterre 1 liv. st. 25.34 25.30 2
France 100 fr. 100.36 100.31 2'/i
Belgique 100 > 100 20 100.10 3
Italie 100 lires 95 25 94 50 5
Allemagne 100mark. 123:65 123.55 3
Vienne 100 flor. 205. - 20-1.50 4
Amsterdam 100 - 209 50 209.75 |2</)
Suisse — — , — 2 'Ji

.'Lies gens pléthoriques qui ont le sang
à la -tête, des élourdissements, tout à coup la
vue trouble, des maux de tête, doivent faire de
suite en sorte d'avoir -des selles quotidiennes,
et pour cela se procurer les véritables pilules
suisses du pharmacien Richard Brandt , le seul
recommandé par les professeurs.

En vente dans les pharmacies, à 1 fr. 25 la
boîte.

I 

Arrivée journalière des nouveautés
pour le

&&«¥!-_!&§
Etoffes pour Daines et messieurs 1

, ^SSloT0 <™K et Cie, ZTOH

Adolf Grieder & Cie DDiïffiues
Fournisseurs dc la Cour d'Espagne

ù Zurich (Suisse)

envoient franco aux partie, les soies noi-
res, blanches et coul. en tons genres aus
vérit. prix de fabrique. Echantillons sur
demande. H 3849 Z (8)

I Soieries noires



LA LIBERTE

Changeme.. i de domicile
M"8 Stéphanie Rossier , modiste, à Avry-

sur-Matran , avise son honorable clientèle
qu'à partir <iu 5 mars 1895, son domicile
est transféré à Matran , à côté de l'église.

434/192)

Occasion
Durant tout le Ca rême, on trouvera

chez Jules BORNET, négociant ,
Grand'Rue, 54, Fribonrg. à des prix
exceptionnellement avantageux, du pois
son de mer frais , ainsi que des huîtres.

H 558 F (402)

Uno jeune Anglaise
connaissant bien l'allemand, cherche à
se placer comme bonne d' enfants dans
une bonne famille.

Offres par écrit sous chiffres H 641 F,
à l'agence -de publicité Haasenstein et
Vogler, Fribourg. (456)

un beau magasin, avec grande chambre
derrière, une cuisine et cave, plus un
appartement , si on le désire.

S'adresser â J. Sch_ie .iwly, 69, rue
des Epouses, à Fribonrg. (446.

On demande
pour de suite, dans une petite famille,
une domestique sachant faire bonne cui
sine bourgeoise et tenir un ménage
soigné.

S'alresser M0 230, rue du Temple,
Fribonrg. H 637 F (450)

A LOUER
pour le 25 juillet , un a ppartement de
6 chambres, N° 165, sur les Places S'a-
dresser à M. Leimbach. à Matran. 462

1° à bas prix , un harmonium-orgue
pour chapelle ou petite église ;

2° Un Graduel et Vespéral, pour
chœur (Dijoni.

S'adresser à M. le cnré de Mont-
brelloz (Broyé). H 656 F (463
Enventeà l'IMPRIMERIE CA THOLIQ UE

RECUEILS DE PRIERES
La Manufacture de pendules de Monthey (Valais)
a .is _ l _ _ ma. -baïitïs e. horïogers qu'eïle commencera prochainement les livraisons
des genres Régulateurs à poids et à ressorts, modèles spéciaux dont elle
tient les prix courants à disposition. H 2056 L (440)

ELLE DEMANDE DES REPRÉSENTANTS

Directeur de 1'-Etablissement Kneipp, à Fribonrg, se trouvera mardi 5 mars
à l'Hôtel du Cerf, à Bomont, il donnera , dès 2 henres de l'après-midi,
aux personnes qui voudront le consulter , tous les renseignements et les explications
désirables sur la méthode curative du célèbre curé de Wœrishofen, Mgr Kueipp.

. H 627 F (445/.01)

I nTETCftlEV K-O^ï^M flE&tf^___¦'«__>' a _____ n n H _-__. cie B ¦ ani_. wi s^rasAutorisée par arrêté du Gouvernement du *S Février X t i QZ
2ZVE_3 S_ë3_R,I_ES

2Me TIRAGE 8 4 AVRIL 189S
Donnant 480 loi» auxquels partlciporont toua let billots do la, 2» Bérlo

TTJST GKOS X.OT DE 29.000 FR. — XTWT DE ES.OOO F R .
1 lot de. . . . _'r. 2.SOO! 5 l0l_ d0-M. . Fr. 2.500! 50 lot. do M. . I'r. 2. soo
3 Iota de-.000. . — 3.000 ! 25 — 100. . - 2.S00 .350 — 20. . — 7.0OO

_es expédition» contro lombouraement pour ce tlrago sont acceptées Jusqu 'au I" avril.
Nous prions nos correspondants de vouloir bien autant que possible , choisir ce genre d'expé-
dition qui évite toute erreur. Passé ie 1- avril le montant devra accompagner les demandes.

É M I S S I O N  DE LA 3"E SÉRIE
Vu le succès _i_al . _riu nous mutions immédiatement en vente l_3" sério dont nous tenonsI.s bil I ots a la disposition de no'; correspondants aux ni _ mes con il liions que pour les précédentes.

L V S  TUS A/__!_. . COHBOBT. NT J sera annoncé lMim .iatemont aor.8 quo__¦ I IIT_ _ _ _ _ £__¦ i lOO.OOO rr. do Lots . celuido la 2- série sera effectué.
DOrlHANT »1S LOTS

UN GROS LOT DE SO.OOO FB.- U N  GROS LOT DE 10 ,000 F R .
l lotde . . . .  Pr. s.ooo > i o  iota do soo . . Pr. s.ooo s loo loti doM. . Pc. 5-oocSiols del.COO. . - 5T000Î50 - iOO . . — 5.00OÏ7S0 - 20. . —15.000

Tons ces billets participeront ea outre à 2 tirages supplémentaires
QUI AURONT LIEU APRES I.E .LACEMENT DES

1" TIRAGE STOPiÉMEKTAlBS
auquel concourent toutos los séries

UN GROS LOT JOO.OOOi LOT de Pr. so.ooo_ lois _e îo.ooa. . . — so.ooo
5 — S.OOO. . . - 35.OOO

10 — 1.000. . . - IO.OOO
20 — 500. . . — 10.000

150 -_ 100. . . — 15.OOO
Tous les Lots sont payables en argent

te montant en esl dtcvit, au fur  el a mesure du pltcement det blllele i II BANQUE de l'ETÂT de FUIBOUSÛ
qui le délivrera eux gtgnanla.

L . s listes dea numéro '. gagnants .iront ai resi&ss gratuitement, après chaque tirage, i tous les porteurs de billets.
PRIX dis BILLET : ON FRANC- Joindre à chaque demande le port de retour

Aosl-Se. _MKC_T»._A_r_ OO TiMBres-Posri A LA -0CI -T _ Of LA LOTERIE ot FRIQ0URÛ (8uins)
V U sera délivré: 11 Mllelsi iaur 10 fr. j  22 pour20 . .:33pour30 ''¦: -- pour 40 .. ;55pour 50lr.._ I..
^Toiit. lirnni:d. a' ar t ; r l:MOfr .>-teî;r'-i*»franc.parl.:Hr .clia,gé> - CONDITIONS AVAKT iG -HSE-amT.H-EOBS

» 4* "i . i J 9 _n Syphons en 30 modèles divers.
Ai l  Y* f â h ¥*i _ .*2i __lTÇ_ fi _ H _ îrl 11 ¥' _I_l l_£P,ïl Q$àQ Moteurs à gaz. Pétrole et vapeur.

Machines, Appareils et Syphons F. BOCI & cie
7 A. M. v M. ingénieurs-constructeurs

PEilFECTMNÉS POUR LA FABRICATION DES BOISSONS GAZEUSES H. Z. (357) ZURICH

«'S

f _ _ * A __TAft Location. — Echange.
UI U M I I V  Vente. A . cordage
X ¦« B ai OS» Magasin de musi que etw tw instruments en tous genres1

OTTO KIRCHHOFF
- .4, vue de Lao.aiin., a Fribourg .17]

Essayez ÉSfCfQQiB l- ll''
'

M-longos ..«.llenle quoliié. (Francfort a. M.)
roquet. <r<• _ ni 00 ois. ot Frs. 1.—

POISSONS FRAIS (Aigrefins)
Stockfisch , Codfi.ch , Harengs, Roll-

mops , Morue salée et dessalée, etc.
Sur commande, merlons, soles, turbot ,

saumon , saudres au dernier prix, chez
Ch. GUIDI-BICHAJR»

94, rue de Lausanne, 94 (442.
TÉLÉPHONE TÉLÉPHONE

COMESTIBLES
Pendant le Carême

Tous les mercredis et vendredis, grand
choix de poissons frais , aigrefins , à 40 c.
le V2 ki'°- Sole, ferra, Brochet , saumon,
turbot , morue salée et dessalée.

Se recommande, H 640 F ! 457/208)
F. SAVOY,

249, rue de Romont.

ON DEMANDE
pour tout de suite, un apprenti sellier
chez P. Demierre. sellier, Bomont. w

Cne domestique
est demandée. — Entrée de suite chez
J. Yuarnoz, meunier, à Prez. (46(7)

ILLETS DE TOUTES LIS SÉRIES DONNANT !
2-XIKAC_5 a_-pplEJVIE-.X--.X_l--auquel  coin...liront (out.* J" _ séries
UN OBOS _OT 200.000

1 GROS I_OT de. . . Kl'. BO .OOO
3 lots de 10.«JO. . . — 30.000
5 — 5.000. . . — 25.000

10 — 1.000. . . — 10.000
30 — 500. . . — 15.000

700 — 100. . . — 70.OOO

_Rl "f+nï» LE MEILLEIJR DES APPÉRITIFS
j OiL LOI Se trouve partout (2149)

Dennler
Représentant 

IVl tP ¥» 1 SIk ATIHenri ZBiKDEK, Genève _LJU_ bC/A l<XJ_Yt_.ll

v i____iifi/.\n_iTMrr_____""w,i**,̂ ™™ij"™"1"1111 * """ ——_-__-q__-_-_-_-_-_.-------i1—W -_-PB_I ____I

• MAGNETO EIHIBROCATION •
Maux de con, enr©__ <*___e-ii-. extinction de voix : Friction de 10 mi-

nutes sur la gorge et entourer de flanelle.
Rhume de poitrine, catarrhe, bronchite : Friction de 10 minutes

sur la poitrine et dans lejios.
Corn-natures, raideurs, torticolis : Massage et friction pendant un

quart d'heure. |
Rhumatismes, névralgies intercostales : Eponger avec de l'eau très s

chaude, sécher et frictionner. è
Points de côté, difficulté de respirer : Appliquer sur le côté doulou- §

reux un morceau de flanelle fortement imbibé d'embrocation.
Tonx nerveuse, chaton*Usinent de la gorge : Friction deux ou trois 2

fois par jour de toute la gorge. H 1496 F (.361) -g
Refroidissent « nts : Friction vigoureuse de tout le corps. §

Seul fabricant : Em. MAGNIN j
GENÈVE

ôooooooooooooooo ^oooeooooo^
MOIS DE SAINT JOSEPH

DEVOTION A SAINT JOSEPH, par le P. PATRIGNANI . -1 ff-

ANNEE MISÉRICORDIEUSE DE SAINT JOSEPH, Par
le R. P HUGUET . Prix : 2 fr 50.

EXPLICATION DES SEPT DOULEURS ET DES SEPT
ALLEGRESSES DE SAINT JOSEPH divisée en lectures
pour le mois de mars , avec des exemples et des prières, par M. l'abbô
CATHALA. — Prix : 1 fr. 20.

PROROGATIVES DU GLORIEUX SAINT JOSEPH, Par
le P. TURRIAN LE FEBVRE de la Compagnie de Jésus. — Prix : 50 cent.

MOIS HISTORIQUE ET PRATIQUE DE ST JOSÉ?**
par M. l'abbé PROVOST. — Prix: 1 fr. 50.

CONSIDERATIONS SUR SAINT JOSEPH, Patron de l'E-
glise catholique, par le T. R. P. F.-W. FABER. — Prix : TS cent.

MOIS DE MARS POUR TOUS. - Prix : 15 cent.
DEVOTION A SAINT JOSEPH, par S. ALPH. DB LIGUORI. -

Prix . 50 cent.
SAINT JOSEPH, Patron de l'Eglise universelle. — Prix : 15 cent

LE MOIS DE SAINT JOSEPH EN EXEMPLES P» le
chanoine J.-M. A. — Prix : 50 cent.

LE GLORIEUX SAINT JOSEPH, par le P. H SAINTRAIN, Ré-
dempt., relié en t >ile , tranche rouge. — Prix : 1 fr. 50,

MOIS DE SAINT JOSEPH, par le R. P. LEPèBRE. - Prix • 2 fr.50.
G U I R L A N D E  A SAINT JOSEPH, par J.M. A., illustrée.-90oent. 

|
MOIS DE SAINT JOSEPH , extrait des écrits du P. EYMARD. — \|

Prix : OO cent, broché; 1 fr. 60 relié. ia
SAINT JOSEPH, p otecteur, guide et modèle de la jeunesse chré" \^

tieuue. — Prix : 15 ''.ent. _&
MOIS DESAINT JOSEPH, par l'abbé A. MARANDAT .-Prix: lfr. 50. ||
SAINT JOSEPH, patron de l'Eglise, sa grandeur et son pouvoir , par jk

le P. BO-YLBSNB, S J. — Prix : 1 fr. 50. %
ÉLÉVATIONS A SAINT JOSEPH, pour tous les jours du mois >|

dé mars, par Aug. LARGENT. — Prix : 8 fr. «|
MOIS DE SAINT JOSEPH à l'usage des âmes pieuses, des com- Ç

munautéB et des familles, par l'abbé A. BOUNAS. — Prix : 2 fr. Ù
PETIT MOIS DE SAINT JOSEPH pensées pieuses pour le ^r

mois de mars. — Prix : «O cent. W
DEVOTION DES SEPT DIMANCHES EN L'HONNEUR 4

DE SAINT JOSEPH, par le R. P. HUGUET. — Prix : 15 cent. W

En vente à P Imprimerie catholique tf
iz^^^^É^ '̂ s^^ '̂ ^è^^^^^'̂ ét^it^^r^^ii^^S^e^s^^^^e^S^^^^^ ''


